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JIe vous avoue <lue je coîiimcc cette c'lro'
nîtîue, sait.; tropi savoir où et quand< je mi'ar-
réterai: lton pas (lue j'aie bteaucoupi de cho-
ses il lire, (cal' au moment i

2
ie où j'écris,

j'enl suis encore àme demiandcer si j'ai bient
quelque chose ài vous asppr'endre,) matis plu-
tôt pîarce qîîe je îî'ui pîas prîésenîtemnlt la,
1 îiii(lre idlée (le ce qui fer'a aujourd'hui la
m1atièr-e de sitos% jaliotage hîebdomtadaire:

"Sera-t-il lieu, table, ou cuvette?!" suis-1
je pîresquîe tenité de dire, colissle le qctillites11r
<lus fabuliste..

Je nie suis laissé< contter, lisse LanîIarti uc
se senîtait, le travail pénitble lorsqu'il 1î'uvaitý

pa s uliulré.soit cabiniet dle tabac à priser';
<teGî,ltie aie se mettait jamîais'à la lieso-1

gîle sanls av'oir les piieds dlains (le l'eau frnlude
et que Théopihile Gautier avait la inilie le
faire uiîe priomienaude sus' l'impnjériale ''n
oi iihtîs avanut d'écr'ire quoi (lue ce soit s
N'Ol.3 Illei croli'ez/, c'her's lecteuirs, si je Vou
(lis que iî nla manière (le liroc,'der est beau-
COUlP plus sinîple (lue celles les écrivainis
donît je vienîs île citer les iois : il est VIai
<lue je lic suis; l'auteur nii les" ~Mdiitationîs'
pratiques" nii <le "Faust". iii <les "Eniaux et

Ca més" tais frantchemienit, îîeisez-vous i
que le fait <le nte îîroîîeîîer une hîeur'e par
exemplle cin i'aniway-îu isi Ille lnous ni'av'ons
pas <lotitl<i--ît ss t rend

1
re aplte ài

comîposer un le-<'eve

Jle li :e cr-ois pais, mtonîsieur' le prié-
sidlent... Moi, j'ai fait ceci : j'ai pris unîe
feuille île piapier' blanuc, e~t jai tracéenui
bîeauîx casractères : "A l'Affût"?, et j'ai nis
nmots imiaginiationi el chtasse centr'e le.m évé-
îtîeniits survenlus à l'Univ'ersité, dlurant la
dlerntière senmainle:

Commîte lii bîlanîche car'av'elle
Sur- les flots verts <lcs océanis
,%lti idée a fui nia cer'velle.

llaîiiî'tiîi vole, vole, vole,
Hannitieton. v'ole, v'ie, dlonc!

M y v

L.e grandîî "evetit" <lesý dernîiers jours ic:i
c'est la foinîitiioî lie la ''fédlératin univei'-
sitaire" qui est déàpresque uit fait tic-
<'nîlîli.

Ali! ,ii les étudîianits, une rois poutr toit-
tes, pîouv aient enifin comtpr'endîre que leur'
inîtérêt ',st (le s'unir- et île tendîre av'ec tou-
tes leurs étiergies vers uits but untique; s'ils
pîouvsaienit se caonvaincere glue ce nî'est pas
eni se caîntonnîiant chtacunt dlans s facuîlté, Pt
eîî afle,.talt le n'avoir r'ienî de c'aommtun av'ec
telle <l's telle aîti'e faculté qu'on parviendrla
ài accomplli r qîuelquîe chose île duirîable il Lut-
val, si tous les étudiant-, se groupaient
piour formîer uit corps, 'uit enîsembîle <le foi'-
ces, avec' lequel ceux qui nous expîloitenît
ilevî'taiîkt î'uîîîîter et <ifi les forcerait-

ccî-' lii connîaissenît notr'c maînque <]l'-
ilioan. liot'e faibîlesse actuelle,--î resptecter
nos dlroits!

'I 't'i éc'rit le atoi "droits", cai' j'ai <'nus-
Cloître que ntous touîs, universitaires, ntous
ais'îîî dles droits et qu'ils sont méîconnîus.
iilbîî lie' pouolnsOt pasi les revendliquter miaiîî-
teîî:îît. nous îie sommînes lias assez forts
nittii le jouîr où tous seronîs unîis. où lions

porrnsnu.s Vantcr d'êtr'e tous ]leuîr un
et unî pontr tous. lios protestationis ser'nt
enîtendîues et écoutées et une èl'e nîouvelle
coniîliielicera ponur nious.

les unîiversitaires, une ombre de sérieux, de
réfléchi, de pondéré qu'on n'avait pas connu
jusqu'à nos jours, et vous iriez niécnaitre 'A .E Ste-M arie Ltéee

uetelle action! A GEQ IT~AHRN
Masd'abord,-et j'aurais dû commencer ANL ANECTE EET AMHIERST

par lé-qu'est-ce qu'un pinceau?ICh p a x
Un pinceau, maidemioi.elle, C'est un vieFourrures, C a e u , Cravates,

ment fait (le pui sl soyeux fortemenît atta-
chés au mnentonl et <lui sert liar-fois, soit -i o saa tB R T , E c
cacher un défaut dle conformaio du via o s a ts E E St. Etc.
ge, soit il donner un air sérieux 1 ceuix qui ilN. B. - 10 p.c. d'escompte aux ETUDIANTS sur présentation de leur carte d'indeniti
ne le sont lias; out peut dii'e en "omme, (luei
le piînceau est ài la figure humaine oe qe

lobeetau tableau: on en a plus oui
monslnle biesoin... iériae, Pour vos articles de 'ETUDIANTS DE LAVAL

"Ahi! et c'est ça un pinceau?" mie reîli M pose vos ecoonsies à
quez-vous d'lisse mîanièreo mériane Te1" T" 1 I[Z Q
mie et sourire... L 1'...E N I . ,iLd( Ep gn

(isest bientôt dit. N'I aE R pasi qua Banque ' p r n
*'î',ceîîeîdaîîtl, et vous qlui plaeisanitez,l De la

I)OlI*(ý,- OSen avoir un? 'Mais tout n'est! n'oubliez pas le C!TE ET DU DISTRICT DE MON- IEAL
lias lis; la difficulté est d'av'oir le cull Fodeen14

d*esi~~~~~~oné poue u1e8e4osavu6uej e
meur'e stupéfait dlevant l'énergie dont font Actif total au-delà de $33,000.ùqo
cii pre un cet jeuvos avoue que n je- e"b- eIllO-'is lsd 0U1fI

ilonlce si la1 gaieté jeune et facile <le leur " R y l t r flhîrcon-CIîf et 13 siicclll'sal,.'
adlolesceîice peotitr prenîdre l'air r téfléchii et JIlora'i5a!
.icl'ieuix qu'imipose le port du piniceau, cal' 271 Sainte- Catherine Est iîLa scule Itaiiqîie incorporée os Ns'I
lie l'oublionîs îîzs, c'est le <deuil <le leur- jeu- slAte f liesBaqe ýEage
liesse qu'ils portent "eii pinceau"; que dis- suafir$dans la cité dc Ititn
je. un pinlceau c'est un crêpe, iue l'on miet Vous trouverez ici les chemises, cravates, sa charte (dlifférente de celle de

sur- nos v'ingt alîs défunts: et c'est lé ce sous-vétements les plus choisis. îte estie I atO iqleàses dontu. :

'îue v'iennîent d'accomplir tios E. E. ÏM., de IElle a heur but spécial de rece r
quatrièmie ainnée, pour bien monitrei'r q'e La maison tient en vente les faux-cols les épargnies, quelque petites qui',..,,
entrant dlants l'exercice de leur lc 1professioni "Lion Brand" et un fameux chapeau, Spé-, soienît, des veuves, orphelins, écol
dlains le monde, l's laissent îi l'Univ'ersité cilà$15.d iiaprentis et (les classes

ciisocinc et l'iréflxio ducrb' etrières, iudustrclles et agricoles e:
l'iisoucasne etl'iréflxiondu urutin pur I'ci faire un placement tor.

pirendre la ponldération et la science dus nié- Etudiants, l'on fera une réduction libérale. Inéê alloué sur dépôts au Plus haut tu.
dcciii. courant

O. Géraîsi, ~Nous vous réservons toujours lscij eli
.Je mie défends blien <le vouloir insinuer A. 0.LUSSIER, Gérant.s quevorccotuei l lro o usî

que le por't dlu pinîceau peut justifier seul, ______________________que__ vo. r P.pt LoisPErAsCE, Gr ajt.

le rôle d'unîe âmne ici-bas, et ce il'e*.jisl Demandez une de 1nos Petite$ anques a, do.
prétenîtion des membr'es de J'associationi de Tél. Est 6431. iisle ceci vous facilitera l'Epargse
votre véntéré doyen Côté, miais je veux dire L husrsSAIE s
(îue ceux qui ont le menîton fertile et qui L husrsSAE s

le cultivenit sants fasehne léiettoujours la mètme

chter de vous dire que ina surprise devant 4131 Ste-Catlisie Est 0 X Y GI E N E
l'actionî mér'itoire que viennenit d'acconqpi'Cîiteetprptrltsg
les "Pinceaux Unîis" est niêlée il',adnmiration. Spcaié peointure étroite.Chmqe ntprou

Jacques llR l.
0 :

Lu dans le carnet
d'une jeune fille

voIci' un biaiser c'est justice; acheter u
buaiser, c'est stupidlité; (Ieux tilles qui s'eîîî-
brasbsjt, c'est du tenmps perdlu; nie pas s'enî-
brasser <lu tout c'est de mauvais goût; deux
hiommîes (lui .s'enmbr'assenit c'est contre nu-
tur'e; embr'asser la itiaili ou le bout les
doiîgts, c'est platniismîe outré; emîbr'asser' sa
fenmme, c'est une lîcluitioli; eîîîasruit el-
fant, c'est uit déutour, uit piétete. uit re-
gret de îie poauvoil' emtbrasser la mière îîéîîîe
quand le mtari nî'est pas là; cîîrs1run
enfanît au cou (le sa îiiaiiinl, c'est poul' qu'il
lic répète rient à papla, ou c'est ou sauf-co,î-
<luit, ulte évasioli, Oit cas île surprise brus-
que, v'isite intattendiue; emtbrasser uîîe lai-
<leur, c'est (lu courage; eb'a ruîie v'eu-
ve, c'est quel<juefoi.- du déu'oueîiieitt; eu-
brasser un Poteau c'est <le la surprise; une
porte feintée c'est <lu désaîpoiîîteitieitt; sa
femmîîe de chambrîle. c'esýt dlangereux; -a
carrière, c'est sérieux; sa mère, c'est, (le
tous les baisers, le plti. pur'; sa fiancée,
c'est tout î)rénitiité; un' tanite riche et
vieille fille' c'est (le l'hyspocr'isie-, uite jolie

L.es étudiants présenîtemîenît sonît tiiiiilesi d <ises <lélicieîî..; la feniîtie dl'unî autre, c'est
peueux: ils n'ient qîu'onî est inîjuiste fileîri excellenît et parfait, mais Iluiil;uî

égardl, et pouitalit. pas; <mî n'élèv'e la1 s'ix;1 mîorte C'est le fr'oidl baisesi'luîcct oema
ils critiquelit eii petit comtité, Oit carliette.I giiiatiail; tî'ais filles lu mêmite joui', c'est
conuitie nu collège, ait irait. qu'ils cr-aiueiîc'ltl Plus hlue la paire; ulte fil*e qîue sOn père
(le se fair'e miettre à genloux. .. 1 surveil'e, cela ntous fait sautes' la barrière;

L".e universitauires conîiprendrîlî'ît-ils en-1 entin,. emtbrasser' sa belle-nmèr'e, c'est si rare.
finî leurs initérêts?

Espéronîs que oui. o

LES PîINCEAUIX UNIS Ce que coûte
OIh! ni'allez lias, chois lecteur's, voeus qui i le ''epetit verre''

êtes hpeut-être Piervertis par- lite gravité,
outrée, ou ignor'ants le., choses <le l'élégaii- i
ce, ou piortés à juger trop vite les oeuvres ".Celui ui boait chtaque jolur trois verr'es
(lott v'ous nî'êtes pas, nî'allez pas. <is-je, îîîé- <le whisky, ài lix sous lt s'erre, piendlant un
lire <le cette associationi nouvelle q<îe vienit ami, peut acheter, pouir le ilîlîtle moeîtat

<le fond<er riiez les E. E. Mi., notr'e père àl d'ar'gent, les aîrticles suis'ant3: 3 biarils <le
tous, Côté, de paternielle nmémoir'e. faiîe * 20 îîiîîots de patates, 200 livr'es <le

Comnment. voici <les gens qui étaienît iîé-1 sucre,I bari <le biscuits, 8 livres le poivre,
vitah!enîent dlestinés ài p'asser "iicogiiito"i 2ý livres (le thé, 50 livres le sel, 20 livres de
nl la postérité dlu quartier latin, lorsqu'un: î'iz, 50 livres (le beurre, 10 livies de froma-
jeunte hîommne d'initiative et qui lic nanquaiti ge,25 iiv,*res de café, 10 livres de bonbons,
pas, je vous l'assure, <'originalité, a conçu 1 d dzits<e bites de tomates en coniser-

l'deaprès un laboieutx travail intele ves, 10<ozaiîtes de flacons <le mar'inades,
tue!, de fontder' uit groupemenît <le pinceaux 10 douzatines d'or'anges, 10 douzaines de
imposants et graves qui étendrait sur tous' bananes, 2 douîzaines (le boites de maïs on

A. E. Bi3tOSSE..,
médcinal

Fourirî en cylind<re av'ecitlaa1:'

Amis! N'oubliez pas MdM. Il. DESJAR.:
VINS ET CHARBONNEAU, 1202 Sainit- PharmaCie Laurence
Denis (Pi-ès Mont-Royal), qui offrent en. Coin ST-DENIS et ONTARIO, Montréal
v'ente (les sacs de voyage, dcs valises et des______________________

articles de merceries. (Spécialité:- points -

les plus grands). Etudiants, l'on vous fera I"' LE PHOTOGRAPHE CONNU
une rédluction libérale.
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coniserve, un <elîi-niîiot <le fèves, 100 mor-
ceaux (le savait, 12 haquets (le gr'uau. Nous
lui <lontei'oîs (le plus des primîes au mîon-
tantt <le $15.:W0 pour le récompîîenser d'avsoir
fait ces achats".

Ceci pieut étonnîer, aiu prenmier abord, niais
si l'oîî calcule ce que coûtent trois "'petits
verres", par jolur, pendîanît tr'ois cents jours,
01n ar'rive ail c'hiffre <le $000. Et ce mnît-
tanit suffit ài acheter les Provisionîs <le hier
îles famtilles mîodlestes, pendant oun hiver

Cette forme dl'annonîce nmér'iterait de re-
cevoir l'encouragemenît de itos épiciers ea-
na<liens, qlui îie sauruient en choisir une plus
fr'apptante et plus convaincantte.

OFFICIERS DrE LA NOUVELLE LIGUE
AN'l'-ALCOOLIQUE A LAVAL

Président, Aimé Lafontaiîie, (le la Facul-
té- (le Dr-oit; 1er vice-président. Josephi Lai-
dry, présidlent <les Etucliants cii Génie Civil;
2ème vice-président, J. B. Désy, de la Facul-
té <le Droit; Secrétaire, Firniiît Hloule, de la
Faculté de M'uédecine; tréserier, Léonl Gau.
thtier; conseillers: 'M. Iloude, présidenît de la
Faculté d'Art denitaire; Tur'cot, président
des Etudiants eîî Médecin Comparée; L. M.
Gouin, <le la Faculté de Droit, et Gustave
Lacaase, de la Faculté de 'Médecine.
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249 RUE SAINTE.CATHERINI EST
l'lès suanguinesî. MONTI L

TELEPIAONE: Bul-. En 5556
Ré.. En 229

MAISON BOLTî
ANGLE I)ES RUES SAINTEr-
CAT'HERINE E'T ST-DEN!,tIS.

MM. les Etudiants ytrouveronr
de la crème Û la glace pour

eux et d'excellents cho-
lats pour " elles"

JOHN GERACIMO0
320 RUE SAINTE-CATHERINE

Près de la rue Saint-Denis.
Le liestauirant populaire où les Etîi

iliants reçoivent le plus chaleureux ac-
ceil. Qu'on se le dise!

TEL. BELL EST 4683.

"Rentiers en 20 Ans"
La Caisse Nationale d'Economie

(Incorporée en vertu du Statut 62 Vie.
toria, eh. 93). Capital inaliénable accu-
mulé * $700,000. Versements mensuels
25 ou 50 centins.

Les membres de la Caisse Nîationale d'E.
conomie, retireront chaque année, après 20
ans de sociétariat, Dix ou même Quinze
fois plus de revenus, sur leur placement
que si, individuellement ils avaient placé
leur argent à intérêt composé. La rente qui
leur sera payée, leur vie durant, est IN-
CESSIBLE et INSAISISSABLE.

Pour renseignements

ARTHUR GÂGNON, administrateur, 296
Boulevard Saint-Laurent, Montréal.


